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Groupe communiste – Aymeric SEASSAU 
 
 
Madame le maire, chers collègues, 

 

Le débat d’orientations budgétaires que nous avions eu ici en décembre avait montré, s’il en 

était besoin, la difficulté pour l’ensemble des collectivités locales, les villes notamment, à 

préparer leur budget dans un contexte économique et financier particulièrement pénalisant. 

Je n’y reviendrai pas. La loi de finances 2015 et les débats parlementaires actuels autour de 

la loi Macron confortent les inquiétudes que nous pouvons nourrir pour les salariés de ce 

pays et les difficultés que cela sous-tend pour les collectivités locales, elles qui font déjà tant 

d’efforts pour préserver et développer la cohésion sociale. 

 

Les grands rassemblements populaires des 10 et 11 janvier derniers en réaction aux 

attentats terroristes visant Charlie Hebdo et l’épicerie « hypercacher » portent en eux 

l’exigence de politiques publiques plus fortes. La République, son école, le lien social, la vie 

de nos quartiers, le rapport avec les institutions, le lien à la Nation, tout cela est ré-interrogé. 

« Nous sommes tous Charlie » clamions nous encore il y a quelques jours ! Serons-nous 

« Charlie » encore demain pour mener des politiques audacieuses, courageuses donnant les 

moyens aux collectivités de relever les défis auxquels nous sommes confrontés ? 

 

A l’évidence, l’examen du budget qui est aujourd’hui soumis à notre approbation, témoigne 

d’une double volonté municipale : celle de maintenir un haut niveau de service public, 

garant de la cohésion sociale, celle enfin de maintenir un niveau d’investissement 

permettant de soutenir une activité économique qui en a bien besoin. Les élus communistes 

l’avaient exprimé ici lors du DOB : les dépenses de fonctionnement dont celles de 

personnel qui en représentent 52 % ne sont pas un coût à réduire comme la droite nous y 

invite, mais un investissement dans l’avenir pour permettre de développer nos politiques 

de cohésion sociale, d’éducation. C’est pourquoi nous notons l’augmentation de 2 % de ces 



dépenses, assurant ainsi à la fois le financement des déroulements de carrière des agents, 

permettant enfin de faire face à nos obligations de service public. Pour autant il nous faut 

rester attentif au volume budgétaire global qui ne saurait être par trop contraint. 

 

De la même façon, nous souhaitions que le niveau d’investissement pour ce mandat 

municipal soit maintenu à 400 M€ avec un moyenne de 70 M€ par an. Ce budget 

ambitionne 58,2 M€ de projets d’investissement. Il nous faudra donc veiller pour les années 

à venir à maintenir le cap permettant de réaliser les programmes d’équipements, 

d’entretenir notre patrimoine, de soutenir l’emploi par le développement économique. Les 

investissements d’aujourd’hui sont les emplois de demain. Le présent budget permettra 

ainsi des extensions scolaires importantes, à Jacques Tati, Ampère, il permet de lancer la 

création du centre archéologique des Cordeliers, tout en finançant les opérations en cours, 

comme le gymnase Nantes Erdre, l’école du Grand-Carcouët, la mairie annexe et la salle 

festive de Nantes Sud. 

 

Ce budget est certes sous tension, au regard du contexte financier que j’évoquais au début 

de cette intervention, mais il doit s’inscrire dans un projet municipal dont l’ambition doit 

rester intacte. Il en va du respect de nos engagements pris devant la population. Le maintien 

d’un niveau d’épargne satisfaisant, la poursuite d’une politique fiscale équitable maintenant 

les taux des taxes locales sur les ménages, la stabilisation de la dette de la ville, témoignent 

d’une gestion rigoureuse et efficiente. Le niveau relativement faible du taux d’endettement 

de la ville (812 € par habitant), montre que ce levier reste pertinent pour affronter les défis 

auxquels nous sommes attachés : soutenir l’amélioration du cadre de vie et l’aménagement 

de la ville, développer les équipements de proximité, accompagner le rayonnement et 

l’attractivité de la ville. Ce budget est un budget de gauche, n’en déplaise à nos 

adversaires : plus de 18 % est consacré à l’éducation, 19 % à la solidarité et à la vie sociale, 

près de 20 % à la gestion de nos services publics !  

 

La gestion sobre à laquelle nous invite le rapporteur ne répond pas aux enjeux du moment, 

c'est une contrainte inique que Nantes subit en raison des politiques d’austérité et de 

réduction de la dette conduites par l’Etat. D'une part, nous l'avons dit au moment du débat 

d'orientation budgétaire, l'affichage d'un assainissement des finances publiques est une 



supercherie quand on multiplie les cadeaux fiscaux sans contreparties au patronat comme 

en témoigne le scandale du CICE. D'autre part, l'obsession de la réduction de la dette 

imposée par les critères de stabilité européens sont de moins en moins légitimes aux yeux 

de l’opinion publique dans notre pays comme en Europe, nous l’avons vu avec la victoire 

éclatante de « Siryza » en Grèce dimanche dernier ! Notre ami Alexis Tsipras propose une 

conférence européenne sur la dette, pas seulement celle de la Grèce. Il est temps que le 

pays comme l'Europe s'empare de ce débat. 

 

 Ce budget 2015 est le premier budget de ce mandat municipal. Son bouclage dans des 

conditions financières contraintes témoigne pourtant d’une volonté politique réaffirmée 

de garder le cap des engagements pris devant les Nantaises et les Nantais. Aussi, il nous 

semble important de conforter les acteurs et partenaires associatifs qui aujourd’hui 

s’interrogent. Enfin, je veux insister sur le fait que les élus communistes restent attentifs à ce 

que l’évolution de la masse salariale de descende pas au dessous de 2 %, condition 

essentielle garantissant un bon niveau de service public ; de la même façon le niveau 

d’investissements que la ville entend déployer chaque année devra être évalué de telle 

façon que les 60 à 70 millions en moyenne puissent être respectés au cours de ce mandat. 

Cela nécessite l’engagement de tous pour mener le « combat » permettant de faire 

respecter Nantes et les Nantais en obtenant un nécessaire réengagement de l’Etat. 

  

Cette dans cette optique que les élus communistes voteront donc ce budget. 

 

Je vous remercie de votre attention. 


	7 – Budget Primitif 2015 – approbation

